
COUP D’ŒIL !

On n’échappe pas à son destin, Sandrine 
Arcizet, la très charismatique présentatrice 
de «  Les animaux de la 8  » (dont elle est à 
l’origine avec Elodie Ageron) et de «  William à 
midi  » avec William Leymergie, deux émissions 
que l’on peut voir sur la chaine C8, nous le 
montre parfaitement. En effet, son parcours 
professionnel actuel n’avait rien d‘évident  car 
c’est dans le sport (dont elle a toujours adoré 
la pratique au point de devenir coach, ce qu’elle 
reste encore aujourd’hui pour l’émission Gym 
Direct) qu’elle avait commencé, et pourtant c’est 
bien sa proximité avec le monde animal qui est 
désormais le socle de sa carrière et de sa vie.

JAMAIS SANS ANIMAUX

Depuis son enfance, Sandrine a vécu auprès des 
animaux. Christopher, le poisson rouge, une tortue, 
un lézard, Ulysse, Titoune et Doggy, une chienne de 
la SPA, Tiffin, un chat roux et blanc et Fripouille, un 
chat noir et blanc, l’ont accompagnée dans ses 
premières années. Puis, à l’âge adulte, ce fût Maeva, 
la Boxer bringé et maintenant Baya, Minette, Minimi 
et Grisette, ses quatre chats qui font partie de sa 
vie. Sandrine a un réel besoin de leur compagnie.
 
Alors, lorsqu’elle rencontre Elodie Ageron dans les 
couloirs de C8 (Direct 8 à l’époque), et qu’elle se 
rend compte à quel point les deux jeunes femmes 
s’accordent entre-elles, Sandrine et Elodie ont tout 
naturellement l’idée d’une émission qui traiterait 
de  tous  les animaux. Très vite, avec sa nouvelle 
partenaire, Sandrine met en place les bases de 

l’émission «  Les animaux de la 8  » et 
elles la proposent à la direction de la 
chaîne qui valide le projet. L’aventure 
commence. D’abord présentées en 
plateau, les deux jeunes femmes 
ont vite convaincu la production de 
partir à l’extérieur, à la rencontre des 
propriétaires d’animaux, afin qu’ils 
montrent leur passion dans leur 
véritable cadre de vie.

A L’AISE PARTOUT

Parfaitement à l’aise dans les 
conditions maîtrisées d’un plateau 
de télé, la présentatrice trouve 

immédiatement ses marques dans les tournages 
au grand air où rien, dans l’habitat réel des 
animaux, ne peut être totalement contrôlé. Et c’est 
sûrement ce qui plaît à la jeune femme et aux 
nombreux spectateurs. En tournage, elle nous offre 
de voir la vraie vie d’éleveurs, de vétérinaires, de 
sauveteurs et d’autres métiers du milieu animalier. 
Elle se retrouve au contact de passionnés, 
d’amoureux, qui lui offrent des rapports aussi 
francs que variés et Sandrine adore cela. Quelle 
que soit l’espèce animal, objet de ses reportages, 
quelles que soient les conditions climatiques ou 
peu importe la dureté du cadre où elle doit réaliser 
ses interviews, Sandrine se donne entièrement. 
C’est cette sincérité, qui se perçoit dans l ‘émission, 
qui nous charme et nous emporte.
 

Sandrine nous le dit en toute simplicité  : 
«  Comment ne pas être enthousiaste avec une 
telle variété d’histoires passionnantes sans aucune 
routine  ?  ». On la comprend totalement, même 
s’il faut admettre que ça n’est pas donné à tout 
le monde d’être souriant et agréable au milieu 

d’un troupeau de vaches un peu remuant ou en 
entrant dans l’enclos de fauves. Mais Sandrine s’en 
sort à merveille. Et en toute humilité, elle se sent 
privilégiée de pouvoir côtoyer ainsi tant d’espèces 
différentes.

UNE MULTITUDE DE VIES

Il faut dire que les expériences de la présentatrice 
sont enchanteresses. Sandrine a vécu la rencontre 
d’éléphants dans leur milieu naturel au Kenya. 
Elle repense, pleine d’émotion à cet éléphanteau 
qui semblait inquiet de la présence de l’équipe 
de tournage et des adultes de la troupe de 
pachydermes qui, dans un calme silencieux 
et puissant, venaient entourer le jeune par des 
caresses rassurantes. Sandrine s’est également 
retrouvée en parapente avec un chien, en vol au-
dessus du Lac d’Annecy. L’animal était hyper content 
dans le vent. Une autre fois, en suivant l’équipe 
Cynophile des Pompiers de Paris, la présentatrice 
a fait le portrait des chiens qui descendaient en 
rappel avec leur maître depuis le sommet de la 
Tour Montparnasse et les a aussi accompagnés 
sous terre à la recherche de personnes disparues 
dans des éboulis, lors d’un entraînement dans les 
catacombes de notre capitale. Sandrine a aussi 
fait face, les yeux dans les yeux, à la majesté d’un 
Guépard. Elle a fait la découverte de phoques 
dans le Nord de la France. A accompagné en 
ULM les oies de Christian Moulec, ce passionné 
d’oiseaux. Son travail lui a également permis de 
danser avec des chiens ou d’aller en Laponie pour 
une rencontre, froide et magique, avec les rennes 
du Père Noël. Elle y a croisé une femme qui vit 
sans eau ni électricité, dans une cabane en bois, 
entourée de ses chiens de traîneaux. D’un extrême 
à l’autre, Sandrine apprécie cela en arborant le 
même sourire sincère.
 
C’est cela le postulat de Sandrine : rencontrer des 
gens amoureux et leurs animaux. Nous transmettre 
la passion et la beauté animale. Nous plonger un 
court instant dans le partage de vies atypiques et 
pleines de spontanéité auprès de la faune au sens 
large. Et cela fonctionne parfaitement pour notre 
plus grand plaisir.

David Strano
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